TANNIS XENAKIS

POUR MAURICE

pour baryton et piano
(1982)

Dédié a Maurice Fleuret pour son 50éme anniversaire

Création : Bruxelles au Festival Europalia le 18 octobre 1982,

Piano

Baryton :

par Spyros Sakkas et Claude Helffer.

Notes pour l'interprétation

: Les doigts ne quittent les touches que si cela est nécessaire.
L’ajout de la pédale de droite fait résonner les autres cordes
par sympathie. Les altérations restent valables sur toute la
durée des systémes.

Le signe r signifie une attaque gutturale (comme un racle-
ment de la gorge). Les voyelles sont ouvertes comme en espa-
gnol, en italien, en portugais, en grec ou en frangais.

Sur chaque nouvelle note dont le phonéme n’est pas marqué,
répéter attaque [~ et la voyelle précédente.

POUR MAURICE

for baritone and piano

(71982)

Dedicated to Maurice Fleuret for his 50th birthday

First performance. Brussels, Europalia Festival, 18 October 1982,

Piano :

Baritone :

by Spyros Sakkas and Claude Helffer.
Notes for the interpretation

The fingers should only quit the keys in necessary. The ad-
dition of the right-hand pedal causes the other strings to reso-
nate in syipathy.

Accidentals are valid until the end of the system.

The sign r indicates a guttural attack (like clearing one’s
throat). The vowels are open, as in Spanish, Italian, Portu-
guese, Greek or French.

Each new note is sung wirh the preceding [ and its vowel.
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INTERDITE
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